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Rrm COMMANDEMENT

Opinion
Par le colonel EMG Alfred Bach

« Une trop grande intelligence est plus nuisible
qu'utile dans la conduite des affaires... Elle s'ac-
corde mal au desordre des evenements.» Paul

Valery, intellectuel de haut lignage et auteur de
cette reflexion, cultivait volontiers le paradoxe. II

n'en rejoint pas moins Joffre qui, dans une lettre
du 4 septembre 1914, justifiait ainsi ä son ministre,
Gallieni, la mise ä l'ecart d'un general de grande
reputation :« C'est un remarquable professeur qui
ne donne pas en temps de guerre les esperances
qu'on avait fondees sur lui.» Et encore :« C'est un
esprit remarquablement clair, qui discute admira-
blement toutes les questions militaires, mais qui,
dans l'action, ne tire pas des discussions toutes
les conclusions necessaires.»

Ni Valery ni Joffre ne fönt assurement le proces
de l'intelligence mais bien d'une inadequation
d'esprits brillants ä des realites surgissant en ger-
bes, brutales et crues. Napoleon, qui avait en ces
matieres des lumieres exceptionnelles, s'expri-
mait sur le commandement en une formule sobre :

« L'etude fait les savants, la nature seule fait les
grands capitaines.» Ne disait-on pas du Grand
Conde, pour ne citer que lui parmi tant de chefs
illustres de meme gabarit, qu'il ne devait pas ses
succes ä des facultes intellectuelles d'exception
Le coup d'ceil, la fermete du caractere et le metier
y suppleaient. Et parfois, il est vrai, la chance.

La certitude que ce don est present dans la
nature des chefs appeles ä de grands commandements

devrait donc l'emporter sur toute autre
consideration au moment de leur choix, qualite assistee

naturellement d'une pratique süffisante du

maniement des masses armees et des materiels

propres aux grandes Operations. Nul doute que la

France et la Grande-Bretagne ont tire profit, au

cours de la Premiere Guerre mondiale, des
experiences acquises par leurs chefs militaires
pendant les conflits coloniaux, meme si la nature et

l'ampleur des Operations ne presentaient pas d'a-

nalogies veritables. Et, pour les Panzer de 1940,

quel plus fructueux ecolage que celui de Pologne

Au debut d'une campagne, tous les chefs et
surtout ceux de grandes formations sont confrontes ä

des situations et ä des problemes d'une variete et

d'une nouveaute inoui'es. Or, dans toutes les
armees condamnees ä l'inaction par une paix qu'on
ne saurait deplorer, toute experience leur fait
defaut. Sans compter que leur promotion s'opere
quelquefois sur la base de criteres qui n'ont rien

de guerrier. Le stock de connaissanees dont ils

sont lestes est purement theorique ou issu des

jeux de guerre. II leur offrira autant de secours

que du solfege ä des marins en cas de graves
circonstances. Restent disponibles les ressources
individuelles de caractere, de jugement et
d'imagination que les etudes developpent peu et que

d'ailleurs le ciel dispense aussi pareimonieuse-
ment aux militaires qu'aux chefs d'entreprises ou

aux hommes d'Etat.

Souhaitons que ces graves circonstances ne se

produisent jamais. L'idolätrerie des diplömes qui

sevit un partout risquerait, en plein drame, de

prendre un serieux coup de vieux

A.B.
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